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pendant J Ihre, puis laisséëe ' 380 01u 360 pendant troi; hietites, on la rePc>rîe
de àova 80$~o wans le bannadpuis on la1 laisse refroidir à Mo8 c*tte

opération répétée-cinlq ou six l'ois de suite assureý se'ule la rlisto

parfaite, du liqulidýe sans alterer ses Propriétés. Cette stéri lisatIiont parfaite

de la solution cociniqie est une dles dîlliGtultés de la tl.ÙLltude car il est

iî-npoýsible, dans les milieux ordinawres Où les laboratoires font défauit de

Préparer soi,-mêmel(, cette solution.

P>our obvier à cette difficulté j'ai fait prélyarer dais un laboratoire la

solution cocaluique, et chaqlue dose à injecter est mise clans mie aîntuoule

de verre fermée à la lampe, comme l'échantillon que je vais Vous montr11er.

L'aantgede ces ampoules est de permettre de conservez assez long-tei-ps.

la siolution sans qu'it y ait danger d'altération.

Le Dr W. R. Stone, de New.York indiqueý dans le numéro de février

,1901 de l'A'mcrican Journal of Qbstelrics un procédé de stérilisation beaucouip

moins compliqué. Lai folution est préparée immédiatement avant chaquie

opération et est stérilisée en plaçai) t la solution ;oca.iiquiie dans lun tube à

réactif que l'on ploige pendant deux minutes dans de i'uau bouillante. Ce

mode de stérilisation dit-il, est suffisant pour déý.tuire l'activité des agents

pathogènes sans nuire à l'efficaicité de la cocaïne.

il est démontré qu'une solution d'euc(aïtie a, 2 51. donne absolument les

mêmes résultats que la solution de cocaïne. Le chilorlvdrate d'euica)ine

peuit être térilisé en portant la solution à 1001 cent., pendant une dleii-

heure et en répétant ce ch)auffagý,e pendant trois jours.

LA TECHNIQUE opÉnAi'oiREL proprement dite est la suivante. L-ý malade

est assis les bras portés eni avant. 011 aseptise la régiotn lombaire par uit)

savonageà la brosse et un lavage à l'alcool ou à la sol ution de bi chlorure

de mercure 1/20M(. On localise les pioinitsles'plus élevés des crêtes ilia-

ques, on les réunit rijr une ligne transversale, cette liglie corr..,spond à

l'apol)hyse épineuse de. la cinquième vertLebre lombaire. L'index gauche

appliqué sur cette apophyse on dit au malade de se courber en avant ce

qui a pour effet de produire un écartement de un centimètre et demi entre

les lames vertébrales de la vertèbre répérée et de la vertèbre sous jacente.

On dit alors au malade de ne pas bouger, qu7on va le piquer, qu'il sentira

peu de chose, si le malade est trop craintif on peut faire à l'endroit OÙ l'01n

doit introduire l'aiguille, une injection de cocaïne, ou mieux on auesthésie

la partie avec du chlorure d'éthy le. L'aiguille seule préalablement stérilli*

lisée que l'on saisit entre le pouce et l'index de la main droite est introduit-

408


